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M * tenus** i «ri attaqué* par d«s 
AdkMh Mates Wéakra, mata ta» a re-
piiaafaapét>ata» iisja»HiisMte aértaux. 

HOME 
Matra e e r m s o a d a n t particulier noua té-

léptone » 
Lé Pane MQoft te* Bay«Mta 

Hier a eu lieu la réception par le Papa 
Au petalUuMF* bajaxot*. Çn pèlerinage est 
t ç n p i « a Spr*MnUudb * <tatu te? dlo-

par Mgr Abert, archevêque de Baiaberg. 
Des dUtwrri"-ont été preSencéa en Wtln. 

La P a p e * exprimé aa eattataetéan de sa
voir njôe le année «jutl a eavoyd en Ba-
vlére a rencontré è Munich la sympathie 
•ntverseO*. ... ". 

La cardtea / Wnuldini êoulfrud 
Le cardinal Rlnaldtni, ancien nonce de 

Madrid, promu cardinal au dernier Con
sistoire, est assez soutirant. Ti est obligé de 
•aliter Rome pour passer l'été daaa son 

. , _ . Le$ Italiêas à Lourdm 
La cardinal Cavallart, patriarche de Ve

ste, est arrivé à Turin pour diriger le pèle
rinage Italien de Lourde*. 
• • • - a » - r 

La conséoratlon da Mgr 8ardl 
Hier dimanche, le cardinal Rampofla, 

assisté de nombreux prélats, a consacré so
lennellement, à 9aint-Pierre, Mgr Sardl, 
lélégué apostolique à Const&ntinople. 

De nombreux dignitaires de la Cour pon-
hflcale, des évtques et des notabilités du 
mande catholique assistaient a la cérémo
nie. 

•gr Lsètv g Rome 
Mgr Latty archevêque d'Avignon, doit 

partir pcorâelnernt'nt pour Roms, en visite 
ad limta*. 

a vwnmn S mm rœ 
Comme nous l'avions dit, ta Ligue de la 

5ose blanche a eavoye une délégation por-
r une gerbe de roses blanches et de Ils 

k la statue de Jeanne d'Arc de la place des 
Pyramides. Puis on s'est rendu place 
Saint-Augustin, où une nouvelle gerbe a 
tté déposée, Empêché bar la pultca de réci
ter la poésie annoncée devant la statue, 
M N. Débours,, entouré d'une foule de mu-

Sifastants, a lu les vers dédiés a Jeanne sur 
i perron de Saint-Augustin. On s'est, sé

paré aga cris de : « Vive Jeanne oVAre I » 
aprto une prière a l'église. 

U HUftfe 1 1 M 
LA journée da 10 mai n'est pas un 

éclatant succès pour nous ; aile n'eu est 
i ira HQHT Mfsaaw : niais, écrasement 
| pour tas unifrég, affattriissement pour l»s 

/IfVSHrïa. elle est, un afiennisseaiept. 
•pour nuùà; uâe'ljflfr*f«nttt*J*> ijutsett 
veir,- tin heureux symptôme pour qui 
•ait prévoir. 

San* douta, U ne faut pas comparer 
tas luttas presque pacifique» de la der
niers période électorale à la violante 
tempêta patriotique qui balaya aux 
jour* de l'Affaire les dreyfusistes, les 
••Listes, tas jaeobiaa et las sectaires du 
Conseil municipal de Parte ; mais »He 
est la W;q|olJû tiOT «Jr-en quelque sorte 
l'orientation du généreux mouvement 
provoqué par la* tempête de 1000. 
. La tempête a oour double caractère, tte 
souffler aveuglement et de n'avoir qu'un 
temps. Le mouvement réfléchi, grave, 
raisonné, qui s'est résolument affirmé 
nier, sera à i ajbrj des entraînements de 
la passion et jouira tfun lendemain. U 
ne portera pas & la présidence du Con
seil municipal de Paris un passionré 
comme M. Grebauval, qui flt au prési
dent du Conseil Waldeck-Rousseau l'af -
frant de quitter sa place à une cérémo
nie publique, parce que le chat du gou
vernement y occupait la sienne. Mais il 
en écartera à jamais un sectaire comme 
M. Lafèvre qui a voulu élever une statu* 
à Zola sur la place du Palais de Juste? 

Un mouvement vers une politique de 
sagVase, d'ordre, de paix, da justice, de 
liberté et de bonne gestion des; deniers 
municipaux est dessiné en teaite telle
ment nets, fermée et résolus parle corps 
étoetoral que ses élus ne peuvent s'y mé
prendre et sont forcés de ta suivre. 

ST nous ne sommas pas aa grand suc
cès de 1900, nous ne sommes plate au 
grand revers de 1004. Nous en avons.ap
pelé, nous le réparons. Lises ce que dit 
VHumanité de l'élection de 18Q8, et vous 
verras si elle ne répare pas manifeste-
muni tel riansilrati do celte ri* IBflé : saute 
entre tau* las partis; tes libéraux ne 

garder, Ifttr f/rftMlwlrliPsMê^nsms 
ils gagnent des sièges ; partout dû ils 
en gagnent, ils écrasent leurs adver
saires. Au contraire, tes unifiés recon
naissant eux-mêmes leur effondrement 
dans tas colonnes de Y Humanité. Las ra
dicaux, quand ils rie sont pas battus, fri
sent de prés la défaite, et leurs anciennes 
majoribte imposantes se transformant en 
majqriCea précaires ou'un déplacement 
de quelques voix suffirait à changer en 
minorités : te radical orésident du Con
seil municipal, M. Lefèvre, soutenu par 
toutes les forces administratives et gou
vernementales, est réduit lui-même à se 
contenter de 200 voix de majorité, quand 
son élection de 1904 avait été triom
phale. Dans les circonscriptions où lis 
radicaux ont battu les unifiés, ils doi
vent leurs penihte* succès aux libéraux, 
qui. tassjourn **sne«ois du pire, et par
dessus tout ennemis des exécrables uni-
Ré» innr ont accordé leurs suffrage*. 

U j ™ r n a e 3 r « W r m * * * • * 
bonne pour les libéraux et tend à donner 
une impulsion considérable à la poli
tique de la liberté, de la justice égale 
pour tous et de l'amélioration du sort du 
travail: 

général André a été battu **« toute i* 
liste socialiste. 

Le voilà ee parti libéral, «• parti 
d'ordre, de 'justice et de liberté, «juon 
dit toujours battu, et souvent jwtite, 
parce qu'il s'abattent de vaines «ganta 
rions, et va paisiblement droit sst) clie-
min : il agit avec une sagesse et uc» 
prudence qui impatientant tes foufaaux. 
mais aussi avec une- indomptable réso
lution, bien faite pour las réconforter ;le 
voilà au tendamain des élections du 
ilTSai?pIusTeepee$et plus robuste que 
jamais- C'est sa force qui nous autorwe 
è envisager l'aven* avec confiance. 

J. B. 

Le serntin de bauoîtage 
A PARIS 

Vélci te liste dés élus d'hier 

la plaints v s « n ,m~ ~-
• Orée, leurs farouches ennemis _ 
I proasirent même dé faire insérer sans «eux 

10"rnMnt d'Jjvreux, une note mentionnant 
léhoiarable. " ""̂ saaaBB*s**s*1 

Dànt l* numéro portant la date du mer-
rrêdi 80 moi, la « Croix H commencera la 
publication dTun nouveau feuilleton 

£u bonheur 
par les dors sentiers 
p a r C . P É R O N N E T 

C€tU oeuvre dramctUue et émouvante est 
. . ÏZmJZ A e l a aaàa* tni e'achame contre 
\ \ ^ £ & £ S ? . éTlefoureuit d eno-
ïèVpa* f * Û fait dan* te a* 

Si, dès le premier jour, nous avions 
reçu lés journaux des départements, des 
le paaawar jour nous aurions écrit sur 
les élections de province l'article que 
nous écrivons aujourd'hui sur tes élec
tions de Paris ; car les feuilles locales, 
parvenues seulement à la fin de la se
maine, témoignaient toutes d'une im
pression favorable pour le résultat final. 

Et, en effet, il est aussi satisfaisant que 
celui de Paris : qu'on ne s'en rapporte 
pas aux statistiques gouvernementales 
qui changent de désignations,plus que 
de chemises, appelant les progressistes 
de leurs noms de progressistes, quand 
ils sont vainqueurs, comme à Brest, ot 
réactionnaires, quand ils sont vaincus, 
comme à Nantes, et qu'on n'ait confiance 
qu'en soi-même pour donner à chacun te 
nom qui lui appartient. 

Or, le fait est indéniable, les munici
palités libérales des grandes villes, Lille, 
Roubaix, Nancy, remportent la victoiie, 
malgré les efforts et les m a n œ u v r e s 
d' immorales coalitions entre radicaux et 
socialistes. 

lies libéraux ont conquis les munie; 
palités de Saint-Etienne, de Brest, de 
Grenoble, d'Amiens, d'Angers, de 
Troye», de aermoot (Oise), de Ville-
franche (Rhoot), etc. La liste propor
tionnelle a triomphé à Reims, où M. Ber
trand de Mnn est élu. 

Une plus grande équité a présidé à 
la répartition des sièges, à Lyon, où hait 
libéraux sont entrés dans le Conseil, et 
où les socialistes ont perdu un nombre 
considérable de voix. 

Les libéraux ont gagné des sièges h 
Evreux, à Dieppe, à Falaise. A Dijon, 
les libéraux, soutenus par l'Alliance dé
mocratique, ont arraché la municipalité 
aux socialistes, qui n'ont fait entrer que 
trois des leurs au Conseil. A Nuita, ie 

Libéraux ou nationaliste* : "BHéV j£*U", 
ton, Badini-Jourdin, La Corbeiller, Joseph 
Denais, Gaston Méry. * „ 

, itiMMcans;,Ta4icau*-*xiaiWei : ****.Pè-
Viret, 

Sautan, Pannelier. 
Radicavx indépendants élut avec tap-

M t e t de l'oppoiiiion : MM. Cent, Le Mar
chand, Mossot. , M 

tm ctuttrét *v> saaavy 9é»wétJtuUL 
Elle b'avalt pas la valeur de celle de Bal-

gac, mate elle avait son pria tout de même, 
puisqu'elle soutenait les pas d» air 
Henry. Un collectionneur Ta' guettait. 
C'est pour cela qu'il suivait le premier 

~ — - ombre. Sir "Henry 

•— I 
le s'y rendre, U pensa a son w w » ~ — r s , 

.oulant la mystifier, U prit au vestiaire du 
ministère, comme par mégarde. la canne 
d'un garçon de bureau. C* qui devait arri
ver arriva : La Canné disparut à Mansion 
House ; l'ombre aussi. Et sir Henry aimait 
à raconter l'histoire en riant du bon tour 
loué a son ombre. • 

(Cri de Parie.) 
Béfèaéêi-niHt 

Un cultivateur de Carcouet et 
lier de Brosvllle (Eure) avaient 
Vicaires de Saint-Taurin d'Evre—.. _— 
ci déposèrent une plainte. L'affaire allait 
auiet» son coùraXes deux insaltar* se pré-

•«aite Saint-" *~ 

Conaeiller* nouveaux 
MM. Bécret, radical (porte Sajuit-Mar-. 

n) ; L* Corbeiller, ribéral (Saint-Merri) ; 
I Joseph Denais, lûVétal (Batlgnones) ; Ve^-

i jnsrcnnjau, raniçTri inuepenaanv -worre-
I Dam:) ; Minlot, radical-socialiste TFfltffe-' 
I Méricourt) ; Peach, radical tôainte-Avoye); 

•Visot, («dieal-seeiauete (Saint-Fargeau ; , 
Salmon, radical-socialiste (Polle-Méri-
conrt). 

Conseillers sortante non réélus 
MM. Qppoetun, radical ; Sohter, radical ; 

tours, collectiviste ; W.ebef. collecii-, 
i ; âarchand^çoUectiviete. 
A. Bergerôt, Brenot, radicaux ; Houdé, 
al, conseillers sortants, ne se reprê-
ilent pas. Un conseiller, M. Jolfbois, 

-'•tait décédé. 
Gains et pertes 

Les libéraux perdent 1 siège, Porte-
Saint-Martin ; ils en gagnent a Batignoile» 

sulere son cedraL.es i 
sentèrent chez les vicaire* da Saint-Taurin 
Us firent leurs excuse*. Et pour obtenir que 
U plainte déposée par tes visâtes* lût re-

eura farouches ennemis anticléricaux 

leur amende" 
- E u x * * 

Ce mon 
difficUe à mater. 

D* M. I 

note.-
pas ai 

S**/ 
nouveau eonseiP 

à l'un de nos 

me 

| Piemox i»n . WCT- —y. ,.... . càndldi 
I perpétuel » j e n'ai plus qu'une seule ambi-
| tion, c'est d'être u i l conaeiller perpétuel. » 
1 Quand Us auront vu M. Denal à l'oeu

vre, a* sera te voeu de tons ses électeurs. 
Oh! e»m r*ehm* 

'..• L'Etna vient de gronfleT ft nouveau. Les 
dépêche* qui signalent cette effervescente 
se font très alarmantes. Ettés le sont même 
trop, s'il faut en croire le lienagero de 

D'après ce journal, an effet, les informa
tions concernant l'Btan seraient exagérées 
et reviennent d'ailleurs périodiquement en 

•"- —ind nombre de tou-
vue d'attirer u n , 
risUs dans les n w - --m~lrtu. . 

Les a«*ires-*OBt les affaires i 

i grand L 
de Sicile. 

UÊÊ otrt d» éfr/fê*èk0 

Tout aarlv* ou arrivera... . " 
Un Ingénieur vient d e créer U projet 

d'une gare bpéelatament destiné* aux 
aérostats. „ „ _ . . 

Le projet comprend tb«te une série de 
«as%*s hangars orientés contre lé vent du 

n-t^^.fB«^4ott ^ 
Bien ne manquera, à cette organisation : 

tours-phares pour enregistrer les perturba
tions atmosphériques, postes de télégra
phie sans fil, cabines de repos, usine de 
gae hydrogène, ateliers de réparation, ma
gasins d'approvisionnement d'alcool et 
d'essence, bibliothèque et salle de confé
rences, poste de pompiers, pharmacie; etc. 

Tout le confort moderne, quoi I 
As wêiit et la Umpitt 

L'éloquence de M. Jaurès ?... Du vent 
a-t-on dit bien souvent— • 

M. Jaurès devait faire samedi soir une 
conférence à Toulouse. 

La réunion était annoncée pour 9 heures. 
Bien avant cette heure-là, l'immense salle 
était remplie d'électeurs, qui manifestaient 
pour ou contre M. Jaurès, et les chants de 
Etvrit-Saint detccndei en nous, de l'Inter
nationale et de ta iraveaiiteise alternaient 
avec les cria de : « Hou ! hou 1 A bas la ca
lotte t A, bas Jaurès I Vive Jaurès 1 Vive la 
calotte 1 Vive la liberté 1 » 

C'est en vain que le leader socialiste tenta 
d'apaiser et de dominer le tumulte, il lui fut 
impossible de se faire entendre. 

o n le voit : qui sème le vent, récolte la 
tempête... 

a i a 
Piwn f£rmit9 

conseiller munie/pal 
Les admirateurs de u Pierre l'Ermite » 

ne nous pardonneraient pas de' ne pas don
ner une mention spéciale au succès électo
ral remporté par notre collaborateur et 
ami, M. l'abbé Loutll. 

Contre une liste radicale-socialiste et 
grade au .dévouement de* conseillers élus 
dimanche dernier, qui l'ont présenté aux 
suffrages populaires, M. l'abbé LoutU a été 
élu conseiller municipal de l a commune du 
Coudray-Montceaux (Seine-et-Olse). 

Il est peut-être des succès plus retentis
sants ; il n'en est pas qui nous fassent un 
plus grand plaisir. 

Tous nos compliments a u nouvel élu et 
a la commune du Coudray-Montceaux. 

BORDEAUX. — lfi candidats de la U*J* mo
déré* élus avec une moyenne de 18 008 voix. 
La ntte Tadica le^cMïte a atteint de 17 S 
15 ooo vefx. On seuf élu blocard : Camelto, so-
claliste,uBiflé. Le ConseU municipal resta'aux 
modérés qui ont 35 sièges. 

TOULOUSE. - La liste radicale-socialiste 
•st élue par 15 9*8 voix avec MM. Ournac et 
Raymond Leygua, sénateurs. 

La liste de représentation prOportronrreUe 
qui comprend les socialistes, les radicaux dis
sidents et les modérés a obtenu 13 «07 voix. 

Un candidat de la liste proportionnelle est 
SA 

BREST. — La liste progressiste de M. Deio-
beau. sénateur, esf-éfoe avec un nombre de v?<x variant entre 5 » l et 6 4)9. La liste so, 
clelkrte Goude obtient de 4 751 & 4 406 voix. 

Co'iCCUVÙlM 
Dherbécourt. 

Socialistei indépendants ; 
Lefèvre, Ernest Moreau. 

MM. Brunet, Deslaadres, 

MM. André 

et Saint-Merri, soit f siège gagné, mais 
trois radicaux n'ont été élu* quTavec leur 
concours accepté. 

Le* radicaux et radicaux-eeoiaUstes per
dent 2 sièges, Saint-Merri et Betignolles , 

. lis en gagnent 4, Foile-Méricourt, Porte-
] Saint-Martin, Picpus, Saint-Fargeau ; soii, 

'; Les coBecttvistes e n perdent 3, Folie-Mé-

rcourt, Picpus et Sajnt-Fargeau ; soit, 
sièges perdus sans compensation. 

. Entre toutes est remarquable la victoire 
l e M: Le Coroeitler" »nr M. Opportun, 
apyen du Conseil municipal et anticlért-
eal notoire, qui occupait 1* siégé de Samt-
Merrl depuis dix-huit ans. 

Composition du nouveau Conseil 
Dans l'ancien Conseil municipal sié

geaient % libéraux, I l radicaux ou radi-
eaux-seciaUetes, 22 collectivistes et 2 radi
caux indépendants. 
. Le nouveau Conseil sera composé de : 

m I 37 littéraux m Mtionatittej . MM. Alp 

P*^Hf9^^BSSBSBBBB***Baaa^^^^^^^B 
1 Oisar Caire, Ernest Caron, Duvaè-AmOu»., 

Dausaet, DevtUe, Paul Escudiar, Evatn, 
Froment-MeflTlce, GalH, Grébauval; Ernest 
Gay, Girou, Gaston Méry, Jousselin, Roger 
Lambelia, Le Menuet, Levée, Joseph Me-
nard, Maasard. Mithopardt,.0ndjn,^Poirier 
de Narçay, Maurice Quentin, Quentin-Bau-

,lx Rwussel,•Camille Rousaet, * * -
brois* Rendu, Le Corbeiller, Joseph Denais. 

3 radicaux indépendante : MM. Gent, 
Mosaot, r^marohemd 

90 radicaux ou radicaux-tocialistet ï 
MM. Achille, Ballan, Chérioux, Hénatte, 
Peuch, RèbeflJard, Heriri Rousselle. Pa^ 
tenne, Tantet, Sauton, Marsoulan, Gulbert, 
Minlot, Bécref, Beér, Saunon, Lampué, 
Pannelier, Tfesvaux, Virot. 

f i «ocialiile» unifiés: MM Bsrthaut, Bru-
net, CoWy, Chausse, Lahdrin, Heppenhei-
mer, Paris, Ranvier, Turot, Delandres, 
Dherbécourt. 

8 sociaHttee indépendants : MM. Faillet, 
Getex, f i e r w Mprel, Navarre, liajarrige, 
André Lefèvre, Ernest Moreau, Poiry. 

DANS LES GRANDES VILLES 
AMTEÎJS. -— Magnifique succès de la liste li

bérale et progressiste. 28 de ses candidats sont 
élu*.' Lee socialistes n'obtiennent que denx 
sièges et les radicaux sortants n'en conservent 
que six. Le députe Fiquet arrive vingt 
deuxième. Les libéraux étalent exclus de 
mote l de v m e depuis plus de trente années. 

La campagne électorale a été faite sur la 

U LIGUE DE L' « AVE MARIA » 
A nOROKAUX 

La Lieu* de l'dee Maria * fait dimanche 
dernier I o n pèlerinage annuel à Notre-Dame 
de Talence Messe très recueillie, chants très 
p i e i T allocution de M. l'abbé Lafforgue. La 
Ligue '"['HP"* à se développât S Bardeaux. 

sortante et l'échec 
Dieu, 

..delamunielpalri-

.Irisation de l'Hôtel 

M. PIQUET 
détuU dé te Somme battu à Amiens 

A noter qu'après le premier tour, l'Action 
libérale et la Fédération progressiste avaient 
offert la représentaUon propqrtionneUe à tous 
les partis. La répartition se serait faite ainsi : 
libéraux, U sièges ; radicaux, 12 sièges , su 
f ia'.iMes, 10 sièges ; radicaux dissidents, 2 siè
ges Les radicaux ont refusé, empêchant la 
combinaison d'aboutir. Le suffrage universel 
b'ê t vengé sévèrement. 

\NOERS. — Sur 17 ballottages, sont élus : 
5 libéraux, 9 radicaux, 3 socialistes, dont 
t sont élus avec les voix libérales pour faire 
échouer les 2 radicaux. 

Le ConseU sera compose de 22 libéraux et 
progressistes, dont un douteux, Il radicaux, 
3 socialistes. 

Le maire, ancien radical, devenu progrès 
siste, et 3 adjoints radicaux ne sont pas réélus. 
L'autre adjoint libéral arrive en iete de liste 

I dans son quartier, 

M. DBLOBBAU 
«•nui—r s a wmUtére qui è triomphé d Breet 

Aa ascamt ton*..lai liste radicale avait "fu 
siormé avec la liste socialiste. 

defouyriers'dûport aufeompte ïde ses mem
bres parmi 1*4 aohveanx éluï 

HflRWIli.R -*. M soelaMsIes patsoaneS par 
le député Cadenat élus contre la liste peugia* 

Résultat'général' i étecttoSi : sur at«on- . 
selliers 4 élire. M- Chtùot, maire sortant, est I 
élu avec 17 conseiBers de sa liste ; 18 socia» 
listes sont élas. dont M. Cadenat, dépoté'. 

Le COnseU municipal est ainsi divisé «a 
denx fractions égale*. . 

- — La lista des répootsasa*****, 

, • v ^ i r n 4 o ^ ^ ^ W r t ^ 
la municipalité sortante, 

NMÇY. - tt libéraux en aaJsestet* aanv 
«tus ; la municfpaJue mat* aoUOsSntuI !">•• 

QRLnANa. — snua-t 1 
tuâteŝ  fc^ertm naa»l 
•tuser9ramcaûx:*Le i 
signal, mil ne venait que 
reconquis l'estime de la p 
tholiques «n perticuirer, par 
danttes fêtes de l u n s l iras* 

LYON. — Le scruun Sa t a l t e h t t . n U rir> 
dre 6 sièga* aux socialistes ujOftée. deat s ga
gnés par les i u » é r « u x ë t i parles^slùai+x*. 

Dans le'f anondissarnant, M. Godard, dé
puté socialiste, est battu. „ . 
* Dans 1* il», las radicaux perdent * 
tes a candidats libéraux sont élus. . , 

2 lteéranx sont élus dan* le V*»S»*a*3Wi» 
meoi, ee oui fait 10, alors que dans tteadatine 
munteipalité, U* n'étaient ojûè 1 Ces* a n grv* 

.J&Z*- nS.Hï 
•^•is* T8*x conar* ta 
dlc*la et socialiste, c 

f BSIMS. — La nste de 1* MiiiniinWèWgas 
I portlonnèUe. comprenant M radîfasx «**£•# 

> t X n U ^ l U ' e ^ é l n ^ 
aaaiarita. 

VERSAILLas. — 2 Kbéraax "InilTi Isa n i 
est entièrement libéral. ^^Êmmmmmmmmmmm*-

Veici te détail 
S socialistes autonomes. _ , 

n. .est 
c*J]VlSsranx -* S * d ^ u ^ ^ ^ ^ _ 
autonome, 7 libéraux. — Sas-est, *' 

|^^^f~ 
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A TRAVERS LA FRANCE 

ABC.H. — Deux républicains ont été élus. 
La majorité reste' aux radicauxsocialistes, 
mais ils ont perdu S sièges. 

ALBERTVILLE. — Républicains de gauche, 
4 ; progressistes, S. Majorité républicain* de 
gauche. 

A VALLON. — i progressiste élu. La majo
rité est progressiste. 

ALENÇON. — Sont élus 4 radicaux, 5 répu
blicains de gauche et 2 progressistes. 

ANCENIS. — S républicains de gauche élus. 
Majorité gagnée par les républicains de gau
che. 

ARGENTAN. — Sont élus : 2 républicains 
de gauche-et 5 progressistes 

A1JRAY (Morbihan). — La liste républi
caine est élue. Le Conseil comprendra 17 ré
publicains de gauche et 6 libéraux. 

AtTXEftRè. — Sont élus : 5 radicaux ; S ré
publicaine de gauche et i progressiste. 

AVESNJES. — Sont élus : 4 radicaux *M » . 
béTtfJ 

ARC1S-SUR AUBE. — Sont «tu* t 1 radtesi, 
1 progressiste et 2 libéraux. Majorité main
tenue aux progressistes. 

ANGOULEME. — Les candidats de la liste 
républicaine sont élus avec 150 voix de majo
rité. Le Conseil se trouve entièrement com
posé de républicains de gauche. 

ARRAS. — Sont élus : 3 radicaux et 1 libé
ral. LP Conseil municipal se compose deï 
?6 radicaux et de 1 libéral. Les radteaug ya-

ABBEVILLL. — Sont élus : 1 radical, 4 pro
gressistes, 2 libéraux. 

AGEN — Majorité maintenue aux radicaux 
et radicaux-socialistes. 

AlX EN-PROVENCE. — 9 candidats de pro
testation républicaine élus. 

ARGEUERS (Aude). — Liste viUcole élue. 
ALLEX (Drome). — Liste libérale avec 

M. de Gatlhard-Bancel, élue è une forte ma
jorité. 

AL'BUSSON. —10 radicaux. 6 libéraux élus. 
ABl.cS. — La liste Granaud bat la liste ma

çonnique sortante et la liste socialiste. 
AUBENAS. — 15 radicaux-socialistes réélus. 
ANTRAIGUES (Ardèche). — Blocards sor

tants battus S 40 voix Sa majorité par les li
béraux. 

ALX1LLAC (Lozère). — Mgr de Ligonnès, 
évêque de Rodez, est élu avec toute sa liste. , 

BERGERAC. — 5 républicains modérés élus 
contre la liïte patronnée par la jeunesse laï-

1 que et la Loge. 

BAt'ME-LES-DAMES. — BlU* : S libéraux. 
2 radicaux. La majorité radicale est dimi
nuée. 

BAKAS. - Liste libéral* «lu». 
LE BOUSCAT. —Liste lib+rei* étu* centre 

la liste radicale du maire sortant 
BRIKY. — 1 libéral éle. 
BAYEUX. - 1 libéral élu. MalorUé nala-

tenue eux libéraux. 
BASÏIA. — 2 libéraux Mu». Majorité bta*. 

raie. 
BABBEZIEUX. — Sont,élu» : i radical 

BAR-LEDUC. — Républicain* de gench*. 
3 élus. Majorité maintenue aux libéraux 

BELLEY. — Sont élus : 4 radicaux *t 2 pro
gressistes. Majorité maintenue aux progres-

BR1AWÇON. — Sont <_ 
pendant, .2 radicaux-soc 
caiade gauche. Majorité 
eaux soskllste». 

BOUSBAC — Sont élus 
BONitÊVlLLÊ ~ — I" • 

obaAàéaai dt y s i n **-*"̂ ^W 
BESANCON. — SI radicauxsocialistes •* un 

socialiste sont élus. 
M. Grosjean, sênat*0r, maire sortant. *•* 

élu troisième. 
BOURG LES VALENCE (DrOme). — i * IWf» 

de protestation a été élae contre cette da 
maire sortant. 

BOURGES. — r a uste progressTstè è 19 si*», 
ges , le < bloc >, 11 seulement. 

BELLEQARDE. — Radicaux élus. 
CHATEAUBRIANT. - < libéraux *l***t s ra

dicaux. Majorité. 
CHOLET - ? libéraux élus et 1 soctaUst*. 

Au nouveau Conseil il y aura SI soelaltstes et 
6 libéraux Ces derniers gagnant 3 sièges. 

COMMENTRY (Allier). — Les modérés son» 
élus. 

CAHORS. — Elus : radlcaux-soclaUstes, S. 
Majorité radicale et radicale-socialiste. 

CLERMO.NT-FERRAND. — Dans le départe-
ment du Puy-de-DOme, le ballottage nemodi 
ne en rien la situation politique. Les radicaux 
gagnent quelques siégea. Le* socialistes sont 
battus un peu partout. 

A Clermont Ferrand 1 radical est élu. { 
CASTKLSARRASIN. — Teus les radicaux ' 

sont élus. 
lHAlirià' (isSns si Iniasi ,JL •slfisRé 

CHALON-SUR-SAONE — » radicaux de te 
Uste Richard, BuUre, sénsJsuc. sont e l i» 
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